
LE REVEIL AGRICOLE 

Le besoin de calcaire dans nos terres 
r i i m i i i i if l u n n u w i m i i u » » * » 

La chaux Joue dans !e soi un rôle d ' t w im
portance capitale. Elle fait partie intégrante des 
végétaux, est uidibpeusable a la rjertmi»aUoo et 
moailie beureuwment les propiié'éa physiques 
si cbiiuiques des terres dans lesquelles elle esi 
appliquée 

AaJiiKjnnee aux sols argileux elle îea divise, 
détruit leuj ténacité et les rend faciles à travail
ler; ces aols deviennent péuétrabieb à l'air. Us se 
réchauffent au printemps o> qui les rend plus 
actifs Les terres aruiiosiliceuaee> tes terres 
buttâmes, {onaées de »aWe Un. 1res pauvres en 
chaux se gorgent d • au l'invar, les dernières ooni-
pteieiuent impénétrables aux pluies et S l'air, 
•ont souvent asptiy xurnles pour les racines des 

Étantes. Les apports de chaux corrigent ces dé-
tuts et rendent uassfb-e la décomposition et 

l'utilisation des divers engrais. 
Au surplus, ta chaux augmente i action des 

ferments et favorise la transfurmation des fu
miers en humus et en nitaates. et l'aasunilatioa 
des «««rais ammoniacaux et potassiques. 

Les céréales exportent peu de chaux beaiuxmp 
moins que ti seule ptausphortqu« et surtout de 

rtasse. Et cependant, en sol dépourvu de chaux, 
blé donne de maigits rendements Par con

tre, les légumineuses fourrageras, les choux et 
les plantes racines en exigent des quantités im
portantes pour se déve-opper. • 

La quantité de 1 pour tOO parait suffisante 
pour I alimentation, mais pour les autres usages 
on admet que le sol doit en contenir de 40 à 
60 gr. par kilos de terre 

Les terres aa Nor J sont pauvres en chaux 
Le» Unions silico-arRileux couvrent les trois 

quarts de nos UTres cultivées; leur appellation 
nous montre qu'ils ren.erment sable et argile. 
L'artri.e impose ses qualités de plasticité a la 
plaine des Flandres, elle rend les travaux de 
Vécolie et de préparation du sol. très difficiles 
par les automnes pluvieux. Lé où domine la 
sable; ce sont des t. ires trop légères où la séche
resse est a craindre. Les nombreues analyses 
qui en ont été fartes révèlent une Insuffisance 
notoire de calcaire. 

Nous.savons d'autre part que les diverses cul
tures prélèvent chaque année des quantités de 
Chaux qui varient o> 50 a 50> kilos à I hectare. 
Comme 1% plantes fourragères en sont surtout 
Inès avides et qu'elles font retour au sol sous 
forme de 'umiers, le soi ne devrait pas s'appau-

<*m vrir. Mais ces cultures sont de minime étendue 
dans nos régions est >a culture Industrielle est 
la cause d'une oerte Importante de matières fer
tilisantes en par'lcii ier de chaux qui s'en vont. 
Bous- formes de grains racines, lait viande etc 

Si nous jetons un coup d'oeil dans la remar
quable étude de M Buche directeur déparie-
menlnl des services agricoles du Vord. parue 
dernièrement, on y observe que la décalcifica
tion de DUS terres s'accentue du fait de l'entrai- i 

oement de la chaux dans les couches profondes, 
sous iorme de bicarbonate, nitrate, sulfata, eus. 
Le total des certes ainsi occasionnées dans nos 
régions, où inn tait emploi de grosses fumures 
au fumier, pluies fines et engrais minéraux. 
s'élèverait au dire du distingué Directeur à près 
d'une tonne par hectare et par année. 

Il en résulte un tel appauvrissement que la 
sol ne pout plus satisfaire aux exigences de nos 
principales cultures, le taux de calcaire qu il 
renferme varie de 1 a & pour 1000. quelquefois 
il n'y en a plus trace et Ion voit apparaître tas 
alloteaux nvatricaires. prêtas "aliénée, chrysan
thèmes, etc., plantes qui caractérisent les sols 
acides Les récoltes baissent graduellement et os 
tardent pas a devenir déficitaires Aussi de pa
reils sols rtxigeni e^is que des apports d'entre
tien. Us doivent recevoir une quantité impor
tante de chaux susceptible de rétablir féquiubre 
entre les éléments minéraux d\i a d 

// tant retour i la pratique ancettrmle 
dm chaa.age 

Las écumes de défécation constituent an ex
cellent amendement qui apporte avec la chaux 
un peu d azote Le prix en est raisonnai te. on 
peut dire que loir emploi est 1res économique si 
nombre de cultivateurs les ont un peu délais
sée» ces dernières années, c'est que Jusqu'à ce 
joui Ils ont été occupés * la remise en état de 
leurs terres, puis ils sont gênés par la pénurie 
de main-d'œuvre. Les quantités de 20.00 kil. a 
l'hectare pour S A S ans sont très recoasman-
dables 

La chaux vive est toujours d'un prix élevé), 
elle ne jouit pas de la laveur des cultivateurs. 
La craie pulvérisée préconisée* par M. le Direc
teur départemental est d'un emploi courant en 
Amérique. En Seine-Inférieure, elle a donné 
d aussi bons résultats que la chaux. Mais il est 
nécessaire que cet'e craie soit moulue finement, 
et un broyeur est indispensable. 

Ce calcaire pulvérvsi reviendrait à 30 ou 55 fr. 
la tonne, pris an broyeur. Comme 11 ne contient 
que 56 pour 100 de chaux. 11 faut en tenir comp
te dans les quantités a apporter ao sol. 

Le chaulage étant effectué pour une période 
de 5 à 6 ans. ces t une quantité de 10 A l*.du0 
kilos de calcaire moulu qn'U faut incorporer. 
correspondant a 60 hectolitres de chaux vive. 

L'acidité du sol est détruite, celui-ci retrouve 
st« propriétés et peut A nouveau fournir a nos 
plantes cultivées tout le calcaire indispensable A 
l'obtention de rendements élevés. 

l<es chantages ne doivent pas être trop abon
dants, mieux vaut les renouveler plus souvenu 
a moins cependant que l'on veuille améliorer dos 
terres ires argileuses ou très tourbeuses sur les
quelles la chaux donna des résultats merveil
leux. 

[ LABOR. 

BYHnH 
VU» généreux au quinquina 

La Journée Sportive 
FOOTBALL-ASSOCIATION 

LA OHSMPIONMAT MIL ITHIR» 

Cet arrts-mtdl . * t Heures, sur m terrain Oe 
l'Olympique Lillois Avenue de Dunkerque. * Lanv 
bersart 9e discutera on m a k b comptant pour le 
Charartonnat Militaire entre le 18e Génie vain
queur du «*e R I. et l 'excellente équipe du UOe 
R I qui compta lan» «et rangs Lemyze. Lev-su 

51e. D e i a e » . équtptere premiers du B C Roolrat-
en srtuitt sélectionne pour le matcb Paris-

Nord . rxasim le a a m t e a de bat ou Raeexa Ctuk 
éTArras. etc 

Les amateur» libres, eopt certain» d'assister A 
esse belle rencontre dont l ' iatérét ne se d é s a r m a 
esta a a instant 

X.M 0 H U L I N 4 I r i l T I S l 

(,'Aantea.ie Pastear nars-nranca, a r a s a i s * a a o s a t -
l e n s e déaerara* • Coupe Paateo» • La Chaltene* 
as teavert aux équipes 1 et t de «s et 8* division*. 
L'ancacesnent est SB H t».. «tout s Cr remboursa 
Aies à tonte équipe qui fers le rteertacement Le 
Cbal lrnr* « r » distribue a t'eenrli* sat inante pour -, 
t s r dorée de an an. l 'équipe l 'avant eacivAe trots 
années consécutives ou non. sers la propriétaire 
définitif du dit Challenge 

Les ensTagements seront reens iusqu'au ter laa-
*ter IW5, date de elotnre Irrévnesnte a l'adresse 
a u secrétaire M Vanrienttehelen nenrt w. rue 
•Je Lille a FTer*-nreiicq.aceompa47nes du droit d'en-

taeement Le secrétaire fera parvenir a u x c lubs 
i règlement officiel. 

A.S .r-T.» . 

A . S P T . T is»iT»ei tait mater. But evat rrts Ctaa 
l A U o u i par * bots a 1 

Equipe « bat La Lommoiaa auorn»» t a par t 
S s t * à a 

sfatrhea dn » décembre -. A B P T T (mixte» 
contre U S C Helleiuiue» 1B 8 b 38 Rendes »oos 
a u vestiaire s heures Porte de Valenctennes 

Equipe * contre Carabiniers Lillois. S b *0 Raav 
a e j »ous au vestiaire a s heures 

Equipe 3 oentre P C de staruuette Oonlorsi Rea 
• « • m i s an «estialre A " *• ** " — M-—._«. • 
at A. t» 

RUGBY 
rn iMot ooMTua i n t a n o ï 

La SMnsssIIlM a« l'éauiD* Iran pelée 
B t m a a r o e avait l ieu A I^zlers o œ rencontre 

mi i tutee France contre <CD Reste, a a cours 4e 
laquelle la France a battu le • Reste • pa» «s 

pointe A 19. 
A l ' i » i i e du match , ta Commission de sélection 

a formé comme suit le - quloae • français au* •*-
ra o p i o e é le 1er Janvier a u Stade de Colombe» ft 
Paris, A l'équipe représentative Irlandaise 

Arrière : Ram la tu s Peruliinanarsa) ou Obste 
Œ.X! de France» 

""aï" Cou» d'envol 

A S I SMASJPIONNATS 0 t aS tJ l l 
DIVISION I 

• C «nderlecnt Berrhcm Sport 
Cnlon Saint-Otlioisr-Wbitr Star A X . 
Standard C L-Dartrut C.B 
R.C Oand-R.c Bruxelles 
C.S Brugools- Boerschoot A A 
Antwerp F C A A Gantotss 
r c Uaunole-r .C. Brugeoa* 

PKOMOTIOII Ai 
sT.C. Séreslau Tl l leor f C . 
Tleox-Dlea Sport-Lyra T .* 
Excelsior S C. Exoelslot HasssaU 
Stade Louvaln-R C Maltoea 
S.V Audenarde-A8 Ostenda 
A S Herstal-R. Montegnee 
Charlerot S . O - P C Lléireols 

PROMOTION • 
U e r s c b e S E F C Breesoox 
Dolnaln F.C-Booo P C 
8 V Blankenbergbe-Jeuneaae 
S C Thenx-A S. Renatx 
•Jccle Sport-Léonold C B 
Courtral Sport-C S La " 
BAlm-Ignaee S C -C S 

9—1 
1—t 
0—0 

9—1 
9—1 
J—1 
3—1 
2—9 

Association Sportive de Bariln IA. libre par suite 
4 e forfait, demande match le 96 décembre sur sou 
Asrraln de préférence contre équipe 1B de promo-
tJ n on IA de série B ou C retour assuré félé-
ajrapbler ou écrire d'unrence A M François Pru-
vost. t. rue Lamart ine Bariln (Pas-de-Calais) 

ae). BesBoa IC A t a . l . 
Demie Pttea Uni I Ï O J . C . I . Da a f — M T (al *B 

C d» Francel 
Avants ire ne-ne : Maary (Stade Tssilnneern). 

Monlaae ODS perulssaanaleel. Marcet. « (8 «J 
AIMnoU* ; 9e njrne Cassayet « C Narbounaa*. 
Lonto (Stade Toulousain) ou Hnureu (A S B l t er 
ratée) ; Se lUrne : Blouasa (Stade TootousalaV BU 
oére ( 0 S PemtsrnanalseV fMrtutes 'C A S O l 

Remr>!acants M»«manoo (Aviron Bayonnats i . 
Oot fri.s PernUrnanalse) Raymond (Stade Toulou
sain). Rallarln ' s tadoreste t s r h a l s ) Lafnnd R 0 
Narbonnafs). Bonsunet (A s Blterrolse). PVnrtrat 
(R C de France) I^va-sseor i Stade Français) . Bon" 
bée, (s r Asrenals). r.onnet ( B C de France). Ser
rurier (R.C. de Francs) . 

BASKFTT-BALL 
— • • • • • • • • • > • • • — • • • » — • • • — — • 

VM D H t M M O N N M SCOLAin l 
O* BASKET BALL 

Comme l 'année précédente, la Comptasses» 4 e 
Ba«ket- Bal] de la Lt«nie du Nord organise ' un 
championnat scolaire de Basket Bail 

Tous les scolaires oui prattanent os sport se 
doivent de participer a cette comuèti t too «ui ne 
manquera pas de revêtir n u Intérêt tout S | 4 c u l 
étant donné la qualité de quelques-uns d e s établis
sements d'enseurnemeut qui vont probablement T 
prendre part 

Dés maintenant . ! 'ortraotsatloo de ce champion
nat se poursuit et nous prions Instamment les In
téressés de faire parvenir leur adhésion A M Atntl-
rie »» rue des s tat ions A Ul l e . le p lus rapidement 
DO&slbie 

OCMAMOE O l MAT0N9S 
Association Sportive Sainte-Barbe d'oitrntse. Nbee 

toute ta saison demande ir-airbee peur ses é n j l p o s 
t et 9 sur son terrain ou adverse. Ecrire au se
crétaire dn Club anx Mtnes d 'onr icourt . A OUmies 
ou hi t té léphoner au 32-82 Lille. 

BOXE 
•rmu OISIREBAIT mmmtmewam""" 

JOKNMV DWNOCa 
B y a quelque temps, nous avoua t a n paraître 

tel même, une déclarat ion du Champion du Monde 
Johnny Dundee, d a n s laquel le c e dernier faisait 
connaître qu'il était prêt A se rencontrer en Euro
pe, avec un boxeur de classe , appartenant A l 'une 
des catégories su ivantes : plume, léger ou mi-
moyens . 

Nous annonc ions quelques Jours après que Tte-
tart. manager de Mascart. avait c h a r s * M Léon 
Sée. de s'aboncher avec M Johson. manotrer de 
Dundee, anx fins de conclure le match Ttetart 
s'est même rendu cette sematne a Paris pour pren
dre contact avec les principaux organisateurs Vol-
ci maintenant que Vtnei désirerait être opposé a u 
Champion du Monde 

Oui mais "Dundee a l e s dents l o n g u e s et le dOBar 
vaut 18 fr Os. En résumé, n o u s croyons qu' i l y a 
peu de chance de voir nn tour sur un t i n e s a 
combat, le va inqueur de Ci-iqni 
LA I I A N O I DU 0LUB OEA SPORTS MOCtUMB* 

Le Club des Sports Modernes donnai t d l m a n e œ 
dernier à ses fidèles hahliuéa. u n e séance qui l e s s -
oorta un t rand et légi t ime succès. 

One seule ombre, le forfait e u cbasisecsi d itaivs 
ou lnchy ou» devait rencontrer to belge Oecoo-
a lnck 

Le» orranlsateur» ont n é s rmmmiei i aspnas u a s 
plainte A la Fédération Française 4*) Boxa poux 
non exéeutJoa de contrat Résultats t 

Senreant bat l e m a n aux ootntt 
Vanlerbera-he bat Vandi ies a u x posas». 
Dewancker bat Desc berna se» aux uotmm. 
Delanooy bat Viaene a n s poluts 
Couleaod bat Géo Briard aux points 
Vandoolaèghe qui remplace au pied levé u t u t a s . 

rencontre Decomfcncfe Entre les deux adversaires 
il y a une sensible différence de notdrs aussi l a r -
bttre M Vaissler très «accolant, arrête le ootnbtt 
au 2e round. 

Le public a manifesté son snéronfaateuieut r«v 
prouvant le forfait de l'Italien seul reaponsatile 
Les o r s a n l s a t e u n doivent être mi s hors de causa 

a a C A L A o i C O H D I 

Voici les résultats d o ga la orgamss par a» oer-
cie ÀtbSétique Condoen : 

Vandeputte du C A C «t OartJUrny de Sais» 
A m a n t , font match nul. 

Dru mont d u C-A.C TKinilimne rtnnu Plsrst . 
pour blessure. 

Rarrys . du C A O . vatnquear par A.-*, a a Srs» 
round 

Vandeputte. d a O A C aoandoia ie devant Oom 
net . de Douai 

Max Henri, du C A . C bat aaut potats Ttiftllai 
« é t a n t montré plus agressif 

Seirttn. d'Anlche. le p lus puissant cogneur Nor
diste omfge Bartler. de Fresnes S abandonner t a 
ter rdund 

Vandei'ntte avant demande sa revanche s Dou-
llex ce dernier a accepté e t Ut rencontre aura 
l ieu A Douai d a n s te courant d e fanvier prochain 

t .1 OAtA OB t 0 O t . E N . O 0 H n . t l 
Le Boxlng Club de Looiea-Ooberie innrii— a i 

M Wantelet organise teudt » décembre Balle 
Kotas, route de Bétbnne. face an N» Il de Lena 
une séance Loos contre Vcrmelles. 

Voici le programme dé cet te réunion qui con» 
•oenecra A 15 heures 

Dupont contre Bouquet : Géo W&ily M Dévot 
J Losson contre laheck . Bouquil lon oentre Sy-
paskoskl . M Lossou contre N Clabeck ; Glacbe-
rto contre Verhoye ; Battoquim contre Panie 

Eu lutte gréco-romaine s t a m h e s contre Béquiar 
U N I REVANCHE P0P.CMER-PUUNIER 

La Commission des arbitres a reçu ces tour* 
derniers une réclamation de M Bretonnel. ma 
nager de Porcher, an sujet de la décision d u 
match de Lyon où son poulain tut battu par 
Prunier 

Après «mente entr» les deux managers ose der 
nier» sont tomMe d'accord, e n vue de rechercher 
on organisateur Mais l a rencontre n'aurait pas 
lieu a v a n t Mars IMS 

POIDS ET HALTERES 

l e premier -utasement trimestriel e et* suivi 
d i m a n c h e dernier paj de nombreux , sorlétairea Ca 
classement oemper tan J exerc ices votée à gau
che, développé A t bras - arrarné t 9 bras Le 
c lassement fut le so lvant Verdonck. Derbandrln-

fhien Maes Noclaire Planqnart . Moreao. Ertcne 
ueur, etc. Quelques matebes de lutte mettaient 

en présence : TacK Dutorest Leiwrs R a v m o n l . 
Mlssant. Lepers. Jean Tack et furent 1res disputés 

Quelques lut teurs et haltérophi les dn c lub prête
ront leur eoncorus d a n s une grand* fête sportive 
qui doi t avotr l ieu t Bruxe l les a u mots de lanvier 
an profit des mutilés. M Henri Gotnsen. président 
de l'A H A R. a été soQletté pour accompagner l'A 
qxvtp*. 

CYCLISME 

tuallemént leur» étude» dans différentes universités 
d'Outre-Manche 

Hier «air. le groupe qui comprend une trentaine 
de personnes, parmi lesquel les des f i ls de Maha-
drasjsh» est aussi a Lille A 21 b 20 et a été re
çue A la gare par le Comité et les membres do 
U l l e Hocher Club 

Aujourd'hui, le* Hindou» seront les notes de 
u n e . e t notamment A ta Maison de s Etudiants. 
et * 14 b 15 rencontreront l'équipe de t'H C . e n 
on match qui se déroulera Avenue d u Bols. A 
Lsmbersart derrière le Champ de Courses 

D'après os qu ont écrit les louruaux belges a ut 
suite de» matcjies disputés par l'équipe hindoue U 
est certain que si la national i té dee visiteur» a 
attiré A ces rencontres nu très nombreux pubti-.. 
t e TuaNté d u (eu fourni par ces véritables art istes 
d a Rodkey a provoqué r a d m t r a t t o n généra le 

(1 *nfflt . pour rendre compte de la très grande 
valeur des teneurs asiat iques de souligner que 
leurs trois premiers matebes en Belgique ont été 
des victoires par S A 0 9 A l e t t A 0 e t que seule 
t'équlpe nattooato belge s* surpassant e e lour-IA. 
réussit le m a t c h o u i 

Que Seront les Lillois e n face de cette redoutable 
équipe t On sait qu' i ls sont dans une force re
marquable en ce moment et qu' i ls al igneront leur 
équipe au g r a n d oomnlet Rénsslront-lls A faire 
aussi bien ji;e l'équipe nat ionale belge T peut-être 

L'équipe du L H C sera la «uivamte But : Vau
tr in . Aarlèiie» Chevalotr Roquette : n e m r f 
Melllassoux. M v W k e r Peu- hot : Avants : Ton-
gn» on Aguilar Devttder de / - é v o q u e Selby P a 

Le match commencera A 14 Oeurea 16 précises 
e t les mi-temps étant de s minutes , sera donc 
terminé A t i b 25 

COLOMBOPHILIE 

" " " • " . H S S Î J H Î «T littéraire ^ 9 1 heures, concert 
î ^ . n 2 s ) Charsa» " a u t o m n e : b) VWtot va 
1 Trio : s ai » ' " * « " _ _ , , poésie : 4. a) Bal lade 
S ^ a r r l e n 3 ^ : b' C h a m a d e ? o t o ! e n a a t , ». Que-
tuor en Ca 

_ , „ „ p i r r E L — s s — t s A 1S h. BS, e o n e e r t ^ 
mJÏÏ?S A e s e s u v r e s de Paul Si lva-Hérard : On mot 
r***iJ*Ai rfnvï-Herard • Bereeuse ; Novelette , n lano 
r ^ n ï t r e m a i n i ^ C b a a W t o t a t a l n e . , chansuu 
i^JSSZva»" Pré lude ; Sérénade, violoncel le : 
£ S d ? ^ S ^ d e v ieux VoeU : j febersetto : H u m s -
S S a n r ^ C n a n s o u b lanche <^ma*T,*°™X 
S ? ? n n n i l e ScherUno violoncel le : Deux é ludes 
I t g d i T c e B e e r t - t» h » . dernières nooveUes. 

L a J O O S N I I OU PIOEOM-VOVAOEUa 
aa COUP» ou » RÉVEIL OU MORO . 

L'exposition de pigeons-voyageurs organisée oar 
la Fédération Colombophile d e ta première région 
comprenant les départements dn Nord et dn Pas-
de-Calais, aura l ieu, ainsi que nous l 'avons an
noncé les M et II lanvier ao Palais -Rameau sou* 
le patronage de la municipal i té l i l loise 

Outre la superbe coupe que le 'Réveil du Nord-
offre, la Uste des prix d'excellence, prend bonne 
tournure, et le chiffre des 10 non francs primiti
vement fixé, sera largement dépassé 

Ce n'est pas tout en raison du but complète
ment déstntéressé de cette exposit ion presque tans 
les prix d'excellence sont Jo'ués irratuitement *ju> 
doute que la liste de» prix augmente encore, sur
tout avec l 'appui bienvei l lant o u * oous donne la 
Presse. 

Le* lots seront exposes du S an 10 janvier dans 
les grandes vitrines de l 'Ameublement Général 
59. rue Nationale S Lille 

Rappelons qu'on banquet par souucrlptton sera 
offert par ta Concorde aux exposants et aux co
lombophile» fédères le samedi 10 lanvier Le root 
du banquet est de as franc* somme A faire p a r 
venir a o secrétariat lé rue de Pas s Lille. Jus
qu'au 93 décembre Inclus dernier délai 

GALLOPHILIE 

p t o a R A T i o N o s a e t - a s s e v e a i s T r a o o M O B O 
La Pédérs t ioa da» Clobs Cycliste* d a Nord a 

tenu son assemblée générale en' présence ds i o n 
Dreux dsVBfués de «tube effrité*, a a bureau, avaient 
pris place MM DesvWinques Géutoot, vaaataee l 

On procéda a a renouvellement» du bureau «srt 
fut réélu A une grande materné pa le o a passa 
A l é t i 'dr do nourean log l tmen l dont Oénteot. «a 
termes s imples , discuta lés différents articles et 
e n détail exposa aux ref»ressotants dee c lubs les 
grands avantagea offerts aux coureur» au cours 
d«» prochaines compét i t ions D'ici quelques |onr*. 
le nouveau règlement sera a la disposit ion des 
clnb« et des conreurs On décida ensui te de fixer 
a amols de lanv ier la réunion annuel le avec corn 
me ordre d o Jour : Adhésions demandes de car
tes, organisat ion d u Cross-Cyelo- Pédestre de '*• 

PELOTE BALLE 
a LA PILOTA VERRIER! O l BLAN0-MISSER0M 

Ces l eurs derniers a au l ieu l 'assemblée men 
SUeUe de la Société de Bail* • La Pelote Verrl* 

dans notre région. Il fat décidé de présenter Â 1s 
Fédération Nationale de Pelote-Balle -. t. une 
partie de 9e spéciale avec M Henri Hlcquet. eom 
me chef de partie -. 9 une partie de 3e ayant .M 
Emile Coleao c o m m e chef e t enfin une part i* de 
vétérans avec le camarade Arsène Maiaquln. oenv 
m e chef de partie 

Ces trois parties composées- d'é léments de vaie-jr 
seront appelées A défendre les couleurs d e la l e 
lot* verrière pendant l 'année 1925. et, ee recora-
utandca» aux sociétAs organisatr ices ti n'es» M S 
nécessaire, croyons-nous , d e faire l 'historique l e 
la partie Hlcquet qui a remiiorté cette derniers 
sc l soo seize premiers prix sur IS luttes jouée» eu 
seconde s imple, parmi lesquels le ter prix du con 
oours de Qulévrechatn contre V parties tel les que 
Blaton, Monttgny. Audregntes. etc . .. qu] ne sont 
pas des adversaires à dédaigner. Renforcée pour 
l a nouvel le saison, e l l e peut affronter n' importe 
quel le partie de 2e spéciale n y a l ieu de fél iciter 
le Comité de la Pelote ' verr ière et en particulier 
son président.. M. Arthur Sllvert. ainsi que l e se

crétaire M Maurice Sasse. tous deux d'un, dévoue
ment s a n s bornes, pour l a bonne marehe de ta So

ciété qui tut formée e n Juin dernier 
N o u s apprenons qu 'une partie de lnnlors atrait 

également e n vote de formation 
Bravo pour nos camarades de Blanc-Misseroa. 

qui ool su rénover notre beau sport de Pelote-
Bal le d a n s une région oh 11 tendait A disparaître 

N o u s l eur souhai tons pleto succès. 

HOCKEY 
AUJOURD'HUI LES HINDOUS 

CONTRE LE CILLE HOCKEY CLUB 
Nous avons annoncé dimanche maun, la raaee A 

Lin*, d'une équipe Hindoue de Hockey, formée 
d'étudiants de cette région d'Orient, qui font ae-

L * CONCOURS INTERNATIONAL DE R0UBAIX 
Dimanche itut iilei a e u lieu Salle du Grand Parc 

rue du vieil Abreuvoir. A Roubalx. le grand con
cours International organisé par H Paul Masu-
rel. l 'amateur bien connu 

Cinquante-deux sociétés v on* pris s a i t et a* 
sont disputé les 23 ooo francs de prix, 

oicl tas résul tats définit i fs 

«tues et Amongles L'autre billet b lanc de 2.0S0 
fr a été at tr ibué A Le Oaltodrotne A Douai D'au 
très prix ont été attribué» A Félix Ansart et A 
d'sotrea sociétés Des fleurs «en été offertes aux 
prtrjerpaax vainqueur» 

TOUT 
Ces» k* «val ttvre d'étrenoos — et s» sTsva Ml pesa 
attendu parce au*» est le pus» Inattendu, car 
e'esi usai rxuvoauié dans toute la force da ter
me : t> n'a jamais rien été publié sur ca plan 
Toutes les paires sont une surprise nouvelle et 
efuetle surprise I-

II contient - des aventures, des contes de fées 
de» tmeces des rrjmedles. des construction?, des 
-aricetures des chansons, de la presUrtlfrt.ta.Uori 
des devinettes etc.. etc. 

On peut dire, suivant acte heumuai fora»Ut», 
que Men n'existera S cdté de Tout. 

On mechirlmie volume, format m-*». tSe ra
gea 300 illustration* en xuileur» et en noir, cou
verture eD cnsrteirrs Cartcinné : 85 tr. 

LIBRAIRIE HACHETTE 

Bulletin Economique 
MARCHES DE LA RÉGION 
HENIN-UETARD.' 19. — Œute, le cjuart, 84 a 

26 tr ; beurre, I* livre. 8.75 è 9.50 ; maroille, 
7 fr. pièce ; romielort, i t tr. : gruyère, 12 tr. ; 
airtembert 2.25 A 8.50 pièce ; veau, 10 A 13 fi

le kilo : bœul, 5.50 A 15 ; mouton, ta s 14 tr. : 
porc. 11 A 18 ; jambon du pays. 84 ; étranger, 
11 : cheval, 3 A 18 tr. ; poules, tu fr. pièce ; 
poulets, 15 A 80 ; canards, 15 : oies, 30 è 35 tr. : 
lapins, T? à 30 : pigeons, couple 7 : raie, S A 
11 fr. pièce : merlans. 0.85 A 8.00 : maquereaux. 
1 A 3 ; roussettes, 1 à 5 . crevettes, la livre. 
3.00 tr : sole, 1.50 A 3.00 pièce : pommes de 
Ujrre. 0.65 s 0.75 : carottée. 0.50 : navets. 0.50 : 
choux verts, trtsts, 0 50 A 1.85 ; poireaux. Botte, 
L£5 ; oignons. 1.85 le k*d : oranges, 0.35 ; 
p» ires, 0.50 ; pommes, 1.50 A 8.50. 

'»va^-^^^»'a/a^a>a^>^*>^>a<a<«va<aya>a>^^aya»a>e>a 

VOUS QUI CHERCHEZ 
des meubles beaux et solides, ne manrruex pas 
de visiter les ttrands magasins • \ u Boa Bûche
ron », 13. me Gambette, l.tl.LK. 

AVANr INVENTAIRE 
noua soldons chambres A ooucher, saltes a tnen-
ger, salons, but'ets, tables, chaises, etc.... A des 
prix incroyables de bon marche. 10586 

Botme d'affrêtemeat tie Béllnw 
Séances de* it et to Décembre 

Houille — Béthune \f.-GenneviIuers, 84.00. 
8 p 880 t , Béthune B-St Dents, gare carrée, 
21 55. 1 p îfiOt - Béthune B.-Paris, environs. 
85 00. t p 280 t. : Btthutv-LnoberRhe. 12.50, 1 p 
6» t. : Beuvry-Dunkergue, bassins ou Rosendael, 
6.10 1 p. 280 t. • Beuvry-Noisel. 87.50, 1 p. 860 t. ; 
{•éthuneM.-Hondsrhoate, 14 00. I p. 75 t. ; Vlo-
laines-lhinkprTnie. ba-sins. 6.10. 1 p. 880 i ; BW 

LAIT SUISSE 
CONCENTRE 

BERN 
Recommandé pour 

F Alimentation des Enfants 
E s vawrte c h e z l e s p h i r m a t c l i 

•rt t « s b o t U a B » M a i s o n s 

SIÈGE S O C I A L : 
2 9 , R u s d s ta B ienfa i sance - PARU 

thune B.-StPol-eur-Mer. 5.75, 1 p. 280 t . . _ 
t rn ie B. Gargenvirle, 84OÙ, 1 p. 275 t. ; BéthiJ 
M.-GenneviHiers. 84 00. 8 P. 8"0 t .: Béthuntl 
Bourbourg, 8.75. 1 p. 165 t : Béthune M 1 
bouvière, 13.50, 1 p. 280 t. : Béthune- B. Cauj 
quoi ouest, hassins. 6.50, 1 p. 880 1. ; Béthune f 
Nieueapoelle, 15.50, 1 p. 150 t. : Beuvry-Htl 
bn uck. 10.50, 1 p. S0 t. ; Béthune-Porrt Sa11 
Maxence. 18 00, 1 p 885 l. : Vlolnines-Dunkerrl 
brRsins, 7.75, 1 p 2fi0 t ; Béthune .-La Bis. 
6 25. 1 p 880 1 

MARCHÉS DES COTONS" 
LE HAVRE 88. — Clôture — Tendance 

Vente 3800 balles. ^ 1 ^ ^ ^ 
Décembre, 576 : Janvier. 575 : février. 5fB 3 

n.ars, 5S3 - avril. 580 . mai. 59S : Juin. 598 3 
li i!]et. 600 : sont. «00 : septembre. 538 : octo
bre. W6 : novembre. 5 » . 

N'ETvV VORK. 88 - Janvier. 8367 : mare. SAIS; 
mai. 8447 : hxillet. 8460. 

CtVBBPriOC. 82.— ridfure.— Décembre, t a i t ; 
tenvipr. 1312 : t«*vrler. r314 : mars. 1S10. avril, 
1381 : mai. 1328 : juin. t S S ; juillet. 1331 3 
andt. 1383 : sppiemnra, 1314 : octobre. ISQB 3 
novembre. 1889. ^ ^ B 

G A S T O N MINET, Tailleur 
L I L L E . «2, R u a r* "»»rls «8. L I L L E 

_ — . E N R E C L A M E . — 
Snperbes PARDESSUS o«r* laine * « S ffi 

Bourse de Lille du 22 Décembre 1 9 2 4 

Lo Maison A. MAURY 
LA P L U S A N C I E N N E M a i s o n F R A N Ç A I S E 

( F o n d é e e n 1860) 
S,- B o u l e v a r d M o n t m a r t r e . S, P A R I S 

p o s s è d e un I M M E N S E «ASSORTIMENT de 

Timbres Poste moyens et rares 
SBS PRIX S O N T S A N S 

C O N C L K R E N C B 
« B S T I M B R E S sont l o a a 
AITTHENT1QI E S et s o n 
PRIX-COL-RANT 1925 est 
a d r e s s é Grat is e t F r a n c o . 
V e a » o a o n e i de 

e n l e c o n s u l t a n t . 

RADIO-PARIS . i - s l N , concert i 
I Mazurka nongrotea a Mystértense aurore, 
valse . 3 Le chant de» cinrhm, fantaisie l m l t a t l v e . 
« Comme »» le roiaeeaa , S Masurka, violoucelle. 
S Valse aérienne ; 7 Plzz lcau extrait du ballet 
• Fête s n o a l o u s s • : S Povaae : • Petit Cuxridoa. 
polka . 1 0 A o fil de l 'eau, violon ; i l . Colore ; 
13. Supplication : 18. Le* Polichinelle» ; U L'or-
ebastee Jouait. l ava . I» Berceuse, vtoloocel le 
Ut Ross 11 Menuet de no* arands'méres . M De
vant la mer ; M Chanson d'Ariette : S0 Ritour
nel le -, «1. La Travtata - 13 h 45. cours météo. 

• IS b M. cours - t« h ts. concert -

Ckarboasases o P 

• Pari. 

• 10» 

Cti Boulonn. . . 

Ferfay .».«.. 

Frankenbolz . , . 
Gouy-Serrlna. . . 

• a d * 3 0 * e t 

Marte* 70 X . . . 
Nord l 'Alaxe. . . 

rhtvencel lea. . . 
Vendtn 

ST. . . 
8»T0 . . 
1110 . . 
m a .. 
3410 . . 

,9:: » 3 à . . 
ts* .. 

1191 . . 
145 5fl 
400 . . 
5W . . 
388 . . 

750 . 

C I n * 

60% . . 
8*35 . . 
1100 . . 
IW. . . 
3410 . , 
335 . . 

1488 . . 
«835 . . 
883 . . 

1078 . . 
145 50 
403 . . 
615 . . 
333 . . 

753 . . 

1655 . . 
496 . . 

460 . . 

S:: 371 . . 
SteB . . 
1103 . . 
500 . . 
133 . . 

1018 . . 
ao .. <04 . . 
600 . . 
896 -

Pétrole» 

Bordeni 
• P a r t . . . , 

Buatenan 
Dabrowa Cap. . 

0 P 

877 . . 
568 . . 
134 . . 

1665 . . 
497 . . 

450 . . 
708 . . 
384 75 

874 . . 
8 4 » . . 
«135 . . 
499 . . 
157 . . 

tau .. 
<W . . 
800 85 
« 5 . . 
398 . . 

C âv* 

... *75 . . 
55» . . 

Pétrole* 

Fin. Pétroles. . 
Fr P-Xonaise. 
Grabownixa. . . 
Ind Pototroe. . . 
Karpathes 
t-llle-Botm ord 

• • prior 
MTlaso-
Monte C a r l o . . . . 
Omn Pei Nord 
Pé 'helbronn. . . 
Pétrole Bl-x-k.. 
P»tr Premier . 
P->lona , . 
Potots 
B*rr Petr Nord 
Renasteréa . . . 

• Part 
SU va-Plana . . . 
W a n k o w a . . . . . . 
7-KWon . . v . 

Métanurgie 

o P. • -ja» 
3f3& 
360 
725 
175 
17S 
855 

!&« 
140 tSl 
l«S . . 
380 . . 
710 . . 

880 " 
137 . , 
395 . . 
650 «, 

»A!'. 
440 . . 
»«0 . . 

365 , 
360 .J 
705 - I 

m^ 
«50 

1 1 * . . . 
140 5oJ 
875 '.i 

375 
649 

188 
428 
158 

Blanc Miaaeros. 
A Certes Fraara 

• P a n 
Aetér— Loeurarr 
Aciérie» Nord.. 
Sambr et Meuse 
Ch de France. 
Ntcsjise 

• P a r t . . . . 
Etablies (Util.. 
Denaln-Anrm.. 
Escaut Capital. 
Esrant loutsa.. 
Etablis. Arbet.. 
Fi vea-Ulle . . . . 
Nirdet Est . . . . 
Mat Fr Belge. 
Senelle-Maob 
Mat Transports 

O P. 

335 
180 
1X7 
783 
880 

t292 
19t 
735 
640 
57^ 

15 W 
84 Î0 
80Z5 

sôrë 
303 

llo5 
9»5 
173 

3 » 
34) 
187 
765 
880 

1275 
183 
751 
friô 
51* 

1531 
3S470 
&S20 
2390 

309 50; 
KH0 
9a-> 
loO 

Méunarrc 

Waumstar 
e Part. 

I s i i a aM 
e P a r t . . . 

O P. 

4 0 . . rf 37 50 36 71 
a » . . . sut . . 

I43U ..|439» . . 

Valeur* diverse* i P 

Betnunoise ^») . . 
E. «t G lu M 
Energ El N f r 
Compt' L imer . . 

* n KJV 
Cot St-Quentm 
C* Ind Text . . . 
Etant Affaohe.. 
Tlberahien 

• Part. 
F*. FUet de Fr 
FtlaT~ du Nord. 

Ctm*» Boolnun. 
Clm»» Houb . . . 
Clrn» Français 

« tours* 
C l m e n u O n «Tin. 
Ol rerres sp . 
Gl Anlrhe llb . 
Kuhlmann ex-d 
Crédit 1n Nr.rd 
Naît SteThAres 
Gr Hotels Fr . 
Bons du Trésor 

• I9?3 . . 
e 19-y ?• 

Obt Mouiller-» 
. r*»', 

r»Wt» Lens 
Cr Nai 1»i» . . 

a !9*n . . 
a l » n 
• j l»88 . 
• l<*>8 •*•! 
• 1»*3 . . . 
* 1984 

365 , . 
339 . . 
961 . . 

450 . . 
-202 . . 

i "* 
4P) „ 
»a>i 3 ^ B 
97iT! 

L'-JÉI 
2 «asl 

729 50 . ' .*• 
«88 . . 

3/50 . . 
561 . . 
9&0 . . 
SOI . . 
617 . . 
389 . . 

rjJ-H 
f-H 

-îftAO . f 
3185 . . _ • 
2850 . . " « • 
3975 . 
34'tO . . 

457 . . 
OriO . . 

3176 . . 
1178 . . 

... « • • •-••a . . ' : H 
,,, .. ... .-
•ee . . 

.... .. .., » . 

... .. 

• UM 
^M 
S 
^ S 
*^B 

• Marehe très indécis. En c lWureon termine | 590 ; Dabro._J>ti0 _; Jouissance 898 
Derniers cour» : AIW 003 ; Part 8460 ; Bruay I Financière 378 : Part Frianoo-Polo 

Lens 335 ; | mier 831 8840 ; Courrières 618 : Dourges 747 
Lié-on 871 ; C'30 8800 ; Martes 495 Vicoigne 1 3151. 

Part 
1185 : 

Fives-UUe 83» 3; Agvcbe 785 ; 

SODHSE DE PARI: 22 30 MCtMBRI 
R M t M ^a*ea*Tl C a l I tMar #* j r« 

50 1 % perpétuel. . , 
1 % arnortissab. 
I t/S % amortis. 
4% 1915 1918... . 
4% 1917 
t<% 1 9 1 8 . . . . . . . . . 
5% 1930. 
* \ « 8 0 
Boa- t % œt .-- — 

1883 *n » 
W 8 3 . . « . « « . . | * » •• 

81 85 
&i 0b 
Si . . 
5 2 2 5 
70 . . 

*8 i 50 

l U U A i C r é d i t 
l » l f . . . . . . . . . . 
1 9 8 0 . . . . . 

tan , 
1988 lanvier. 
1988 '<Tfl let . . . 

• 1983 
1*83 |nta 
t»84 . ^ , 

société Marsctnl 
deCrédtt. •> t 

1347 85 

T4U2 '.'. 
442 ^5 
496 . . 

1379 75 
T368 . . 
1365 25 
49» . . 

Le marché a montre un peu plus de résistance 
La fermeté des places étrangères, la campagne 
de presse menée contre tes défaitistes de la 
France et la (ermeté des devises étrangères, ont 
aTeté 'es naufrogeura dans leur élan et comme 
la liquidation approche, les vendeurs paraissent 
vouloir se racheter Les changes se sont tendus 
leeèrement, la Uvre a bai a 87.48 et le dollar 
a 18.56 1/8. 

Les rentes française» sont tartnement tenues 

Peu de changements sur les actions da nos , 
de* Banques. 

Hausse des ronds al valeur* ottomane, 
tout du 4 % unifié. 

Les fonds et valeurs menrtrvana oot été p i 
résistants. ^ ^ ^ 

Hausse des veteure da Catvre. Londres 
sans arrêt le Rio. 

Les valeurs de Sacre ont aussi progressa. 
Sav a touché le coure de 1800 fr et les Sv 
d'Egypte ont gagné du terrain S 975. 

En hancrua, gros rachats, Londres a pompé I 
De Béera at les Mines d'or Vrve reprise d e l 
Huasohaoa a 885 et de la r>anrx>PcaaoaiaB. 

LE CHANGE 
PARIS. 88. — Clôture. — Sur Londres, 87 . 

New-York, 18.565 . Belgiqne, 98.50 ; D a m e r 
385.75 . Espagne, 859 ; Hollande, 750 ; il 
7J.85 ; Norwege, 879 ; Pologne. 358 ; PtJ 
56.30 , Roumanie, 9.45 ; Suéde. 500.75 ; 3 , 
360 ; vienne 86185. — Autres pays torxj 

,.«»e«*»i aa "\ 
ta» aa* ras S* - V a . 
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Le mort qui est mort 
PAR 

ALBERT BOISSIERE 

— Entrez l répondit la voix de la douce 
|Ule. a mon appel discret. J'eutrsi et vie le 
plus séduisant Utb-eau qui fut Nelly, toute 
tjœe et toute souriante, étendue djana te lit 
tte cuivre. 0 la lueur de la petite poire éleo-
trkirie placée au-dessus du chiffonnier, lisait 
tranquil lemenl la Bible. La coasse opu
lente de s e s cheveux d or. répandue sur I o-
reil.er. l'auréolait d une splendeur incon>pa> 
rsble . . Les bretelles de sa cnenuse avaient 
«ri nsé dee deux épairles et son buste no 
émerpeaii des draps, comme on beau mar
bre Se peau laiteuse de rousse évoquait im
médiatement un des rtenner, répandue à 
d e s mill iers d'exemplaires. Elle ne fit point 
montre d'une oodenr atrperQue e t m e tendit 
gent iment sa main. 

— Voua ne vous attendiez p a s à tne tres 
s e r là, don J o s é ? me dit-eUe avec o n soo-
fire très tendre. 

— Je vous '.'avoue, Nelly ! Qu'esWce ajoe 
seia signifie ? demandat-je un peu troublé 
«juand même rru'elle ne remontât point, plu» 
Irtte. ta coirvprtune sur s e s d e u x seine e t » 
sa)ne /*iarm«Tit. 

— Asseye? voua I Je vais vous expliquer 
pourniiot l'ai été amenée à taire ce c o n » 

ts)Ss»t>. Comment s vea-vous trouvé u raees 

dn Théâtre Antoine, le n Procureur HaJ-
l e r s » ? 

— U ne s'aiçit pas du « Procureur Hai-
lers » t coupai-je. impatient d'entendre l ' es , 
plicetion promise. 

— Evidemment , fit-elle, en écartant d'un 
ges te ingénu de s e s deux bras nus les che
veux qui lui '-ouvraient le visage. . Evidem
ment, il s'agit de Macdonald, qui m'a tait 
une s c è n e après votre départ, pour m e prou
ver qu» son malaise était feint. 

— Une scène t 
— Oui, une scène atroce.. . C e s t enoore 

cette crapule d e M. Vauquelin qui lot s 
soufflé cela, sûrement 1 II m'a dit qn'U n'é
tait pas notre dupe et, dans un français bi
zarre, a v e nous le menions en bateau, vous 
et moi. a v e c un mariage que nous trouvions 
cent occas ions par jour de reculer 1 

— Ah ! ah ! dis-je, 0 a deviné cela. . . 
— Pas tout seul, assurément ! reprit Net-

ly... Le juge l'y a aidé c'est clair 1 
— Mais les 'lettres d'amour que vous m'é

crivez e t qui passent toutes sous s e s yeux ? 
— P a s plus qu« v o s réponses enf lammées, 

dont je lut fais la lecture depuis notre re
tour d'Aruachon ne peuvent plus le t m 
vaincre. . Il m'a crié que c'était du chiqué. 

— Dit chiqué ! 
— C'est toujours le français qu'il eraptoee, 

cet h o m m e de Cincinnati *-.- Et il est entré 
dans une -oière épouvantable et m'a déclaré 
qu'E voulait d'autres preuves^. 

— Alors T 
— Mors, j'ai eu ce l te idée mirifique, don 

José, mon ami.. L'idée de m e compromet
tre, rians mon hnrihetir de vierCe et dans ma 
dignité de ' jeune fille qui n'a jamais flirté 
avac un homme de m'érhapper- de la rnai-

, son .et -le vpnir oesser la noit sous votre 

I toit. De cette façon, quand je rentrerai, fie-
main matin, rue de Varesne . Maodonald me 
« « i r a dê»»honorée et, n'aura plus de douta 

sur nos intentions. Et le vilain juge e n sera 
pour s e s frais d'hypocrisie.. . Est-ce bien 
joué, don José ? 

— Certes 1 Mais, Nelly, c e s t un ien dan
gereux, vous savez ! Et si je n'étais pas 
l'honnête h o m m e que voua connaissez. . 

— Je s a i s parfaitement, mtejrompiLeUa, 
en baissant iea yeux ,ft quoi je me suia ex 
posée.. . Voua pensez bien q u e je n'en enia 
pas a un sacrifice prés l 

Et, ce disant, elle avait attrapé m a main, 
qu'elle pressait d'une façon-fébrile Une mi
nute le t emps d'un rapide éclair, je fus s u r 
le point d être rauinSntAïue brute que lea 
c irconstances réctamaient. Je me ressais i s 
aussitôt, plus vite encore. Je dé&ageai m a 
main de son étreinte passionnée et, a v e c des 
intonaliona miel leuses dans In voix , j'es
saya i de la calmer. 

Nelly I J'admire votre ruse de f e m m e 
et votre excès de franchise Remerciez le 
Se igneur d'avoir effaire è nn honnête hom
m e 1 

Et, d a doigt, a v e c intention, fondions* t s 
Bible sur le chiffonnier La pauvre fflle n e 
put sVmpêetier de Taire une moue dépitée. 
J'avais bien envie de déposer sur son fronl 
un baiser fraternel O u i mais il y avai t s e s 
bras nus dont' je redoutais l'étreinte instinc
tive. Je préférai me retirer à recotons, e n 
lui souhartard «ne bonne n u i t 

Son regard humide, plein da reproches, 
me suivait, désolé. EUe dit, d'une vo l s fai
ble 

— Inutile de fermer m a porte è clef, don 
J o s é . . Je ne swis pas femme h avoir peur I 

Rentré dans ma chambre, la léte en feu, 
le gorge sèche, je me félicitai, «sans modes
tie • « Ça c'est c h i c mon garçon, c e que ta 
v iens de faire là l » 

EU je m e mis au lit, vraiment troublé par 
cette aventure qpe j'avais r ambition ,0e do

miner a v e c ce que je n o m m a i s mon honnê
t e t é Mais je ne fus pas dix minutes entre 
m e s draps, la lumière éteinte, que j'entendi* 
un pas fiirttl s'ariéter devant m a porte. 

— Crïsti 1 pensai-je, annait-elle oublié 
quelque révélation à me (aire ? 

On frappa timidement.. . Je me -avrOai bien 
jde répondre Je regrettai m ê m e de n'avoir 
p a s verrouillé m o n hui s à l'intérieur. Je 
fermai les yeux .machinalement , et, ta res
piration suspendue, imitai bêtement un ron
flement deux. . 

De mieux en . mieux La porte toorriait 
s i lencieusement sur s e s gonds. L'obscurité 
de ta pièce m'empêchait de voir la forme 
féminine qui s'avançait vers ' mon lit... 
Mais, ie la eent&ie venir, s'approcher.. . 
AJors, vraiment, j 'eusse été trop bête , de 
m e défendre plias ioAtrtempe... Tant pis 
pour eCe. après t o u t ! Je m e dressai sur 
mon séant et murmurai : 

— Venez, ma chère Nelry, puisque, e n 
tte de compte, ainsi le veut le Destin 1 

Mais è ma stupéfaction, ré fut ma femme 
de ménage oroi me réponcnL è voix basse : 

— C e s ! moi, Métanie Je vena i s voir s i 
monsieur n'avait pas besoin d'une tasse de 
tilleul, d e s fois ! . . 

• Ce fut encore Métanie que je retrouvai, 
le matin, ver» sept heures, après une m a l 
d'insomnie et d*ériervement... 

— Enfin r s'écria-i-elle en pénétrant dans 
m o n cabinet de totfette. Ça n'est pas m a l . 
heureux t. Elie a déguerpi, s a n s tambour 

i ni trompette, sur le ooup de six heures ts* 
1 pant ! 

!
Comme }é ne répondais pas satisfait, an 

fond, du départ oréejpité de Nelly. MéVanie 
crut devoir ajouter, d'un ton en*ni<"nard en 

; me r»*rrirfTT»ot en OVSWOUB • 
1 ;.—t Elle en avait une tête,.vous pouvez le 

croire L. Les yeux bouffis d'avoir trop pieu-
ré.. . ou trop r i t . . Monsieur doit savo ir 
mieux que moi I 

Les propos de m a domestiqua commen
çaient è m'horripiier. Je ta priai de mettre 
un terme à s e s remarques désobl igeantes et 
je m'installai à m e s ablutions. An 1 l'excel
lente douohe froide, après une nuit auss i 
chaude l Cela clarifiait m e s idées et j 'avais 
besoin de les mettre en ordre. Au fond, je 
n'étais pas (acné du départ discret de l'im
prudente jeune fille, puisqu'il m'évitait d e 
nouvel les explications. 

Et , , pourtant, je senta i s bien qu'elle m e 
manquai t Elle manquait à ma curiosité 
surexcitée par une auss i scabreuse aven
ture. J'aurais voulu savoir de quelle façon 
Macdonald avait accueilli son retour-.. Je 
n'étais plus auss i s û r qu'elle de l'excellence 
d s son procédé. Et puis, à moi, le séducteur 
pressé, selon les fausses apparences , quelle 
tête allait faire le millionnaire t 

Je m e décidai ft e n avoir le coeur net, sur-
te champ. Après ta ohocolaf servi par Méta
nie, de plus en plus goguenarde m a i s enfin 
muette, je pris ma canne et mon chapeau 
et sortie. Je hélai ta premier sapin matinal 
qui passait et me fis conduire rue de Varen-
n a Evidemment, j'étais gêné dans les en 
tournures pour aborder le millionnaire qui 
n'allait peut-être pas prendre notre pseudo-
équipée c o m m e du tait sucré. Je fus g ê n é 
davantage d'apercevoir, en réglant mon co
cher, M. Vauquelin en p e r s o n n e mon com
pagnon de la veille, au théâtre Antoine s en
gouffrer sous la porte enchère et, si je peux 
dire, me devancer , à cette heure indue, cher 
Macdonald. 

Qu'est-ce que le juge d'instrucrion pouvait 
bien venir faire, à huit heures du matin, 
rue de V a r e n n e ? Une chose m e frappe.. . 
une remarque de rien du tout . . M Vauque-

1 lin, qui ne portai) jamais de ganta à ta villa. 

sons prétexte que ça l'agaçait, — il (J 
l'avait dit maintes et maintes (oie, — a i 
les deux m a i n s g a n t é e s de oéré inon] 
gants noirs. Cela me saarta aux yeux , 
me un détail inhabituel qui voue a b o i 
s a n s raison expl icable 

Ce qui me sauta aux yeux pareillem^ 
ce fut 1 attitude équivoque du pige 
m'ayant parfaitement vu, esquiva ma t\ 
contre et bêta le pas, pour gagner l e 
mier l 'ascenseur. 

O b i d'ailleurs, je ne cherchai pas i 
rattraper.. . Je pensai qu il allait m é j 
sûrement un tête-à-tête immédiat avec 1 
donald. et je lui e n étais presque r e c o n j 
aant 

Ce lut NeUv qui vint m'ouvrir. EUS 
rayonnante. Voilà tout ce que je peux 
Qu'est-ce que Métanie m'a \ ait chanté , 
s e s yeux bouffis d'avoir trop pleuré ? 

Nelly avait l es yeux battus, entoures d 1 
cerne qui rendait s e s pruneJlee phus v iv l 
c o m m e ét incelantes de bonheur. 

— Venez 1 Venez 1 m e dit-eRe, drJS 
pièce à côté... don J o s é ! Je vais vxxuo'tf 
l'accueil que m'a tait Macdonald 

Et elle riait aux larmes , en m entraîna') 
dans un petit salon où Joe, l'enfant kBi 
déjé abruti sur son A. B C D.. tertutait J 
se s mains d'agité un foulard da madrj 
autour de son cou. 

— Tenez l rayonna NeCy... fa» r « 
de lui taire épéler te mot « A m o n r » ! 

— Comment votre maître a-Wl 
chose ï tnlerroceei-je. hâtivement, me 
intéressant «bsolnment do pauvre c r e u n i 

— Voici, fit-elle, earie p r * r a ^ « — J 
vant Je*, on neuf toui * ' * ' } l 5 f ™ ' S l 
plaisir, ma atnJxaasée sur tas deux 
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